
1 

I  i 
CCk@ISSION'DE CONCILIATION DES NATIONS UNIES POUR W PALESTIti -" - ' ,..', 

1 Cistr, .' " 
RESTREINTE , ,:, 
SR/144 

: ... 

19 avril '1950 ' _ .--.-------- Original: FRANC&IS 

i 
COM@E RENDU AN&XTIQUE DE Lî, CENT QUhW,NTE-QUhTRIEME SEANCE 0. 'Y.' ' 
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.< 

'I , . ..:.: 

,, Présentrs e , 

19 avril 1950; à 12 h.30, 
9 I.' '. 

,. C" 

Mc PALMER (Etats-Unis) Président *.:-:',: 

Mi de BOISANGER (France) 
M. ERALP (w) (Turquie) ' , 

. MI de AZCARATE Secyetaire principal, 

(X) Suppl6ant, 

,_ <'I 
'x. ./' .:..;.. .< <-.. ..i .: .::;: . 

Mnarche &prés de l~Et&t'drIsraël à reoo&&der aux gouvernements représentés à . 
la Commission de Conciliation, : ". 

,. . . 
Le PRESIDENT demande & M, de Boisanger, prhsident sortant,, de bien vouh.r . 

exposer, B la lumikre des informations qu'il a pu recueillir auprès:.dés:gbuverne- : '.,..,, 
ments des parties, son point de vue sur la suite à donner aux propositjons de-la , 
Gommiss+on, 

.,. ', ,', . . . .: ,. 
'* M, d&'J3C@ANGER 

, . ,', 
(Frange) dé'clare que le Sec&taire principal a remis la veille '. . . - - 

a M, Kahany une' nate'r~s-nt'ia,,~8ponse."des Ëtats.arabes aux propositions de l& ._, . . ,, . . . . 
Comnission,.,télle quIelle lui a été communiquée .à son passage au Caire,'En,remet- 
tant cette note qui répondait à un désir exprimé par M, Sharett, Ministre'des~hf~ . , : ' , :: 1. .- __.,. .,, ., ,_: : 
îaires étrangères d'"Israë1, le Secrétaire principal a ajouté que le3 informatibns , 
qu'elle conter& )' n'étaient four&es'~<u'Ministre qu'à .titre p&sonnël"et que 
la Commission de'Conciliation siattendait à rekevcir du gouvernement israëlfen 

, 3 
une réponse qui' rie 'fasse pas état de la réponse arabe* 1 : ., ).‘ II. . . ( L,l ,. . ..? : 

'. ' 



. -  ,< .  . , , _ . , , ,  , ,  

Au cours des entretiens quiil avait eus en IsraGl, M, de Boisanger avait 
insisté pour,qulune rbponse affirmative et inconditionnelle soit fournie & la 1 

Commission; Il avait déclaré que la Commission @voyait des difficultés du 
&tc! des gouvernements arabes qui ne se sont pas montrés jusqu'ici pr&s à des 

b 

négociations avec les.&ifs mais, quIelle abait toi6 lieu de penser.en revanche .< * 1 
qu*fsraU donnerait son ~@cëptation d e~ptiiricfpk: $.se~:&o<o5$tions, la médiation . . ,, . .? . . ,.. 3 
dont il est question dans le memorandum de la Commission ne devant &re exerce5 
quravec beauooup de prudence et prendre la forme de souples suggestions conter- 

nant les solutions à apporter aux questions pendantes0 Il avait indique Qgale- 
ment au Ministre Isra$Uen que si celui-ci pkwait'donner ii&diatement son ac- 
ceptation, la Commission se trouverait mieux armee pour obtenir pne repense fa- 
vorable de la part dés ArabesG , 

La Commissio:n~sait que le Ministre isra8lien nta pas répondu à ses propo- 
sitions et s*est contenté C?i': reconnaktre qulelles contenaient quelque C"~OS~ 'de 

I 
constructifa <. . 

Il est pourtant certain que si le gouvernement drIsr@l donnait aq propo- ;. ~ *, .,,,. . 
sitions de la Commiss,ion utie acaeptat$on de prikipe, quitte bi.~sc'uter des moda- a, 
lites dfapplication, la Commission pourrait représenter aux Et;ats srab& qti’il, < 
va de soi qu'elle respectera les résolutions de ItAssem'Ue genérale et qu'aucune 
difficulté ne stoppose’ à l’envoi, par ïeu& ‘gouverriements d!, reprhsentants *,appel&S’ 

b participer le plus t6t possible aux travaux des cormites mixtes à creesp 

bans ces conditions, il semble que les membres de la Commissio,n &urraiBnt 

reoommander .a baurs. gouvernements respectifs 'de charger leurs reprb5entants di- 
plomatiques à Tel kviv dleffectuer des dknarches parallèles wpr$s du gouverne- s 

ment israglien pour. le? pTier de donner son accéptation de principe irkn6diste et 
complète aux propositions de la Commissiong et dienvoyer une delégation à Genèw ,' 
Cette démarche, qui Ferait confi,dentielle, devrait @tre effectuGe, :dlu.rge~ce~ L’in- . 
siStance que montreraient les trois puissarkes ne po?xrrait pa- $tre ,considér&e 

,. “, ,..‘. 
corrtme déplaisante par IlEtat d"Israël qui sait que les propositions de.la Com- , 1 
missian ont déjà l’appui des trcis gouvernements Q Lé but &'rechervher est dl 8viter 

que le gouvernement isr&lien se livre à la polémique par des répliques à la ré@ 
panse arabe9 



Il se propose pour sa part, avec ïiaccord de la Commission, dladresser à 
son gouvernement un tél&gramme en ce sens qu'il appuiera verbalement au COWB 

r d'un prochain voyage à Paris, 

Le PRESIT)ENT estime que les membres de la Commission reconnaissent tous les 
trois ILutilité que présenterait une repense favorable de la part de ItEtaC d'Israël 
pour la Oommission et pour le gouvernement israëlien lui-meme, Une telle r&ponse 
permettrait à la Commission de faire progresser ses travaux en mettant au point 
une base de discussion avec les autres parties , Il Qtait utile de connazBm3 Ilavis 

de M, de Boisanger qui se fonde sur de récenb pourparlers avec des personnalités 
dirigeantes du gouvernement israëlien, 

Il est pr8t pour sa part à adresser un t616gramme dans le m8me sens & 

Washington, Il n'rest pas certain que le gouvernement des Etats-Unis prescrive 
dteffectuer la demarche à Tel Aviv, Il pourra preférer 1laecompli.r aupr&s du \ 
représentant d[Ieraël à Washi@onn 

Il importe en tout cas de faire comprendre au gouvernement israëlien que 
les gouvernements representés à la Commission estiment qu'une occasion stoffre à 

Israël de sortir de liimpasse et de profiter de 1Lassistance que peut lui fcur- 
nir la Commission, 

M, ERALP (Turquie) déclare qu'il sera très heureux de proposer au &.i.nistkre 

des Affaires étrangères de Turquie une d&narche analogue4 

M, de BOISANGER (France) reconnapt quiune telle démarche peut k-a accomplie 
aussi bien dans les capitales des puissances représentees à la CommissSon qulà Tel 

Aviv., Dans sa communication au gouvernement français, il suggérera que lton choisis- 

se celle des deux formes qui paraftra la plus appropri&e, 

La'séance est levée à 13 h,l5, 


